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3'3i l'honneur ?c rie rfflrer 2 la lettre nui vous a Eté adrcssse le 
17 mars 1!'81 par le Re?rzsentxlt ?errlanent de la !'V~publicue islamig-uc de 
;.kurltCrr~ie (A/35/133-5/144lP), lettre ?ar lsquell-: il portait d votre cowlaiss?s-icc 
ce qu'jl consi&rait coxw lc +cit des 5vénenentu qui se sont dcroul2s en 
liauritanie lr, 16 r!ars 131, r>our apporter les pr:cisions suivantes. 

La version des faits trille que reiatfe rkns la corresyondznce du Re~r6sentant 
de 1~ Rs_nu-clique islar?ic,ue fie i!writan?e connorte ? l'endroit du Royaume du Tiaroc 
uïl certain nombre d'zxcusations non fqnd6es et gratuites & l'apnui desquelles le 
Gouvernement mauritanien n'a pas fourni 1% noindre preuve. Elle wête en outre 2 
mon gays, très 3 le. l$$re, de; intsntions arxplei?ont c&,lentier par la sinc&itC, 
la profondeur et l'hendue des relations très Psica.les que le Maroc et la 
Fiauritanie entretenaient dcguis de nombreus% annaes. 

Les rwrorts di?l~matiqucs et de presse qui parviennent de !Iauritanie 
confirment, bien RU cortraire, et de fegon concordante, que les éwlnements qui 
SC? sont d6roulés le lundi 16 :!ars ont mis aux Trises uniquement des factions 
Inauritaniei-ncs dans un climat quasi insurrectionnel, 

La note mauritanienne snrle elle-meme de "mercenaires" maurital~icno diri&s 
nar deux officiers nduritanienn, agissant au nom d'une organisation que Pe ré&i-k2 
de IIoualrchott admet eomvne 6t,-.nt purement mauritanienne et qui a d'aill.eurs annon& 
sa resoollsabilit& dans l'action entreprise le 26 mars contre les autorités de 
?'oua!;chott . 
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Il est utile de preciser que les deux officiers en question Ctaient, l'un, 
ancien vice-pr6sident du Conseil et l'autre, ancien ministre du Gouvernement 
mauritanien et qu'ils b&&ficinient de nombreux appuis dans l'armée mauritanienne 
et parmi les gersonnalit6s politiques du pays. 

Bien que certains de ces officiers, fuyant le &Cime de leur l>ays, aient 
sCjour& au Maroc, où le droit d'asile politique leur avait 6t6 accord; en 
conformitu avec le droit et les coutumes internationaux et & condition qu'ils 
s'abstiennent de toute nctivitc politique contre la Mauritaniz, le Gouvernement 
marocain met au d6fi les autorités mauritaniennes d'apporter la moindre preuve 
que l'op6ration du 16 mars ait été men6e 5 partir du territoire du kroc. 

L'srwn-~ent trè; sp6cieux que les putschistes auraient eu l'intention de 
13ncer un ap-el au Maroc pour demander une intervention militniw ne peut 
aucunement impliquer la responsabilit6 de mon pays, qui est dcmeurti totalement 
2 1'6csrt de cette opérstion. 

Il est .; remarquer -üe l'oy>inion internationale cn +n&al ct l'oy;inion 
ni -itanicnrie en particulier ont 6tS, dürant le mois nnssé, soumises 3 une 
ca ne tapageuse Orchestr;e par les autorités alauritaniennes dans le but de 
camou,'ler la dctériorstion continue de la situation intfrieure et la désint::- 
Cration en cours au sein de 1'armSe mauritanienne. Les responsables mauritaniens, 
qui étaient parfaitement conscients de cette situation et qui se sentaient 
di?bordés par le flot de contestation qui ne cessait de gonfler, ont alors essay6 
'e cristalliser l'opinion &i&rale autour de l'imminence d'une atression 
ext6rieure imaginaire dans l'esprit, non pas de redresser une situation qui dSjZ 
leur cchappsit mais de pouvoir attribuer plus facilement 2 une prctendue inter- 
vent ion Stran,$re la responsabilit6 de tout soulèvement populaire ou action de 
leurs forces armées qui semblaient desormais inbvitables. 

C'est ainsi que, bien avant les é&ementr; du 1.6 mars 1981, le récime 
mauritanien, aux prises avec des difficult6s intérieures et extérieures qu'il 
avait d'ailleurs contribu& 5 créer, cherchait à accuser un bouc émissaire que 
les moyens d'informatio: de l'Algérie et de la Libye lui désignaient bien 
volontiers : c'est le blaroc qu'il fallait accabler dans le cadre de l'opération 
globale de déstabilisation en cours dans la région. 

Le Gouvernement mauritanien S'&ait alors réuni le 12 mars pour "zxaminer'. 
la situation et difrfuser un communiqué par lequel il tentait de d6Cayer les 
graves responsabilités encourues par le régime en place. Des émissaires étaient 
aussi envoyés & Alger, Tripoli et Bamako pour demander un soutien face ;i ce qui 
etait appel6 une acression imminente du Maroc contre la tlauritanie. 

Cependant, il est très utile de rappeler à cette occasion que le Royaume 
du !$aroc, qui avait entretenu pendant des mois, en territoire mauritanien, plus 
de 8 000 soldats des Forces arm6es royales dans le cadre d'un accord de défense 
mutuelle, qui les a retir% sur simple demande du Gouvernement mauritanien, n'a 
jamais interfér6 dans les affaires intérieures mauritaniennes ni tenté de tirer 
avantaGe de cette situation dans des buts déloyaux. 

/ *.0 
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Cette conduite exceptionnelle au vu de certaines autres situations en Afrique 
d>montre la qualit des relations que le Gouvernement marocain entretenait et 
souhaite toujours entretenir avec le peuRle ?rZre de ;'nuritanie. 

Denuis que le Maroc a reconnu la Rgpublique islamique de Mauritanie comme 
Mat ind&endant et souverain, il n'a pas ces& de donner au peuple mauritanien 
la preuve de l'authenticit6 de ses sentiments dtsint&essds et de lui fournir des 
@..:es de son amitie et de sa solidarite, ?articul!.èrement lorsque la flo.urit,znie, 
face ?i l'ûdversito, en avait le plus cruellement besoin. 

Dans cette perspective, le Gouvernement marocain a annonci la publication 
prochaine d'un livre blanc stir les relations maroco-mauritaniennes et l'étendue 
de la coopGration instaurse entre les deux p?-ys, coo$ration que le Ilaroc 
attnchait du ?rix !; snuvezzrder en dcpit des manquements rzraves aux devoirs de 
stricte neutralité, dr bon voisinage et de loyautc rcciproc,uc, ailxquels les 
autorites mauritaniennes s'::taient envapées rIlais qu'elles violaier.5 de nlus en 
olus cyniquement sous le pression et :~~vec l'appui d? 1-ouverneme7ts Ckrmm?rs, 
hostiles 3 Inon pays. 

Si la :lauric,anie con.n:~.lt dc-.air le premier COL~T~ 6.' 'tnt, qui r.vait Glirr.inC 12 
Prcsideht :W:htar Ould Daddel?, une Rériode d'instabiliti notoire durant laquelle 
se sont suc&dé plusieurs putschs réussis ou avort>s, '-arfois avec la qarticipation 
reconnue de certains pays trop vite mis hors de cause, 1~ Gouvernement du Royaume 
du 'laroc quant ; lu! ne saurait être tenu pour responsable de cette situation 
d'instabilité regrettable qui semble se pernétuer. 

Le blaroc a toujours souhaité l'existence ,i. ses frontières d'une ikuritanie 
stable, libre et pros$re, .?,ssurant souverainement l'inviolabilité et le respect 
de son intéP$ite territoriale, une Mauritanie qui rcilvoie en écho pur et sincère 
le profon désir du Maroc de d&?loDper et d'approfondir la coo-ération fructueuse 
$:ja Etablie entre nos deux pays, en d6pit de l'ent&ement hé&monique d‘autres 
pays voisins qui ne cessent de semer la haine et 3e pr&her is tiolence dont la 
Mauritanie est aujourd'hui 1~. victime. 

Je vous prie de bien vouloir faire distribuer cette lettre ainsi que ses 
annexes comme document officiel dc 1"Assemblée $%%ale f au titre du point 32 
de -2 ,iste I;r~,iminnire, et; iu Coasei; de s5curit6. 

Reprécentmt permanent 
du Beggaume du I,faroc, 

(Signé) Hehdi MFWI ZET?'TAR 
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ANWEXE 1 

Declaration de !I. tiaati Douabiù, premier :oinistre et 
..inistre de la justice du Maroc 

Isloilsieur !:ouabid, premier r.inistre, a pronon& hier en d6but de soirce ?ï 
:IarrC'.cch, une déclaration yuvcrnementale : 

-, J _ J::.jLst:J 1; roi 11 SS*-n II ? :i,zn voulu 2.~ ch-;r!‘2r rlr faire, ati no.., ri2 ::On 
~.ouvzn::rent, la suite dzo accusations fallacieuses portses par 1~s gouvernants 
!3,uritc:;ie:!s contre le !!aroc 2prCs le coun d'Jtnt rwiqu6 survenu 1unil.i en 
1Iauritûnie. 

Voici le texte 

'?:ous avons 
~!ou3ltc!iott, cap 

ilul n'igiore que ce n'est aalheureusemcnt pas la pretiere fois que lés 
officiers sLipCrieurs r;2uritaniens se livrent : une lutte c.-harn'ie ?our 
accaparer le pouvoir, et cc depuis le prenier coup d'Ftat qui a renverss ie 
Président 7;ol;htar Ould Daddah. 

Bieh plus, certaines tentatives de renversement du r.:,yime en llauritcu;ie 

dont les auteurs ont ;'t$ arrêt& en flagrant dclit, ont St6 étouff6es dans 
l’oeuf et se sont teminies par lc relaxation des coupables, et par le retour 
b la normale des relations avec 1'Etat qui cn 6tait l'insti@cur. ces 
relations se sont même ,Tcndement am&lior$es pour des raisons qui n'khappent 
ci personne. 

Etannonce de cette nsuvells bmtative de coup dtEtat surait ktC p&rfai- 
tement aodine si elle n*c?vait ét& accompagnk? de la rec:lerche d'implic&ion 
du R~oc dane ce prob5ème purement interne en portant des sccusations directes 
a son i,gasd, puis en annoncent la rupture des relations diplomatiquee, 

) tout d'abord, 2 affirmer et 4 proclCi.er ici, sur instructions 
le Roi et au nom de son youvernementp que toutes fes d&larations 

uvernants mauritaniens ne sont que des alPSg8z&ions mensong&es ~atuitcs 
Fe notre pays, qu'elles sont d&&e8 de tout fonclement, comme 

, mous les ~&XEXXIB @t nous les d8noneon8 de nêms qusil nous a && don& 
nt de r6cusss et de d8nomeer d' tres c.ff2btietisns dont Pe 

aet%rs fallaei ux devait par 3.a suite nt =i b'oginion 
pub%ique imtg~~ti~alg. 

Je citerai ici 3 titre d"e 
Cern par 1 Batir3ti 

fa fi%ble de la vi ion ds l'esyace 
oe&~e et de son b rd@me~t de Pa 
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Or, nul n'ipore que la politique marocaine se fonde i:. I'int~rieur comme 
2 l'extkieur , sur des principes constants et sur une é.;hique dont il ne oc 
départit jamais, quelles que! soient les circonstances, et, nous plaçons à la 
t&e de nos règles d 'Éthique, l'attachement au urincipe de la non-in@rence . 
dans les affaires intEri.eures d'autrui. 

Pour ce qui col!cerne la “auritanie en pzrticulier 9 nos relations bila- 
tcrales sont demeur2es normales et ce depuis que nous avons reconnu cet Etat 
en 1969, 2 l'occasion de 1~. tenue Z Rabat du prker Sommet islnniquc. 

Ilne crise curait ?'J Sur(:ir entre les deux Ctcts lorsque 10. I.!auritanie 
a d&oil& ses pr~tentio.ls territorialw sur le Sahara, mais mon y3.p a tenu 
:1 Gviter 1.2 diff5rend et 2 p&fZrG s'allier 19 . lt,?uritanie contre le coloni- 
sateur, et, lorsque lc T,ouvernement du fr<sidcn? (3üLd Daddah a 6t6 r-nversii, 
le llaroc curait T>U donner une inter&iztion ex;-!lsive 2 l'accord de clsfense 
commune naroco-mauritanien, mais il a tenu 2 s'abstenir de toute intcrvenlion, 
Confor&ment aux principes de son Éthique. 

Les relations entre les deux pays sont deneurces solides dz.ns tous les 
domaines et ce, jusqu'?. la siCnature de 'l'Accord d'Alper' entre les 
fiercenaires du Polisario et la partie mauritanienne qui a tente ainsi dc 
spolier le Maroc 6.2 ses droits historiques indiscutables. Depuis lors, la 
ilauritanie s’est en.cc.@e dans un processus d'escalade antimarocaine. 

Ce processus est >s.ss& par diverses étayws, dont la premisre fut la 
proclamation par la IIauritanie de son retrait du conflit, l’observance d’une 
stricte neutralité L son tiprd, il a ensuite connu une Evolution constante 
pour aboutir 2 la participation de hauts responsables mauritaniens aux 
scCnariss mont& 2 Tindouf et ?i l’accueil de mercenaires à Nouakchott avec 
les honneurs officiels. Il y eut ensuite l’épisode de la création de toutes 
pidces du prbtsndu d?.ng:r marocain sur la iiauritanie, 6piaode qui a 6tb 
eouronr.16 par les graves accusstions portées hier contre nous, puis par la 

ion de ruptw des relations ~plo~ti~u~~. 

Quoi qu’il en soit, le Maroc a dikidé d’éditer une publication qui 
dkrira dans le detaiir las diff&ents aspects de âr9 coo?@ratisn maroco- 
mauritanienne pass6e ct qui donnera toutes les pr&i Qn$ voulugs $UT les 
énctmes sacrifices consentis par mon pays eu profit fmm vsis!n et q lui 
3 Cc¶ ridé sa foi tlams 1~. cxrmmnauté de destin entre es deux nseuples SX-Y%3. 

P~ur en revewir à le derni&e tentative de coup d’Etat p sachez que le 
colsnel Ould ~bd~~~ad~~ a demand6 1’ sife politique au k~oe, 5 lsins$ 

ux UU$TCB opposants de diverse droit lui a &zé 
le cadre des principes internationaux en igueur et p en parti- 
nea~ement .3 ne sfudonncr 2 aucune aetivit6 politique hostile 

au ~QuveTm~memt som payer. 
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Vous ignorez neut-^ctrc que le Gouvernement mauritanien avait dcmanc;~ 
aux autorit& marocain es l'extradition du colonel Abdel!:ador, mais cette, 
deuande avait 6t6 rzjetk du fait que l'int&css~~ n'avait, . '. en aucune wnlzre, 
enfreint S son en@..-@malt. 

'ious défions d'ailleurs les gouvernants de I!oual:chott de fai7.e itat d'un 
ouelconque trr.ct ou cormuniqu: public ;7ar Oulcl Abdollzder zu :kroc, de .!éme 
que nous les d6fions cl':pporter la *-oindre preuve rlue les vutochistes ont 
2" _I :i partir du territoire marocain, et, VOUS Savez que nême fe.d le 
Frkident Dow>dienne ::'avait jaEais osé nous demander l'n%tr?.dition d'ur- 
clc? ses opposants, que C  ̂ soit lors-w les relations :.1P.rocaines GtzG.ent à léli:' 
azo$e ou Ci leur pire !?O;.;CIlt. 

les 
Il va de soi que la c1mpagne de .:7:ni~f~~::~nt ~ei!?e tzrnbo:!i* i ztt?nt ‘)?r i 

adversaires 61~1 Tlcroc, 2uxQuel.; la ';.aurltnni.: vicrIt C!C ;c J oi.r,2 r- , 
s'z:!qlif.ie 2 In suite den succ~?z tclat&nts re!i,)Ort;:s 7JCr 1': :hrcC, ac::si tic!-1 

sl1.r le cRr.zp de batai!.le sue dans le domaicr dicloztique. 
que les Forces araGes - 

:‘Y i I'îct , 3p-2s 
' iw:~alcs solont deve11uC2z lc, :nltre incoi-:+.*:stc iu ter-,:ie, 

tel point que toute o~~rrztion tentée -ar les rlcrconGr3s s'av&re une 
o?;ktion suicide, voici .j.ue les re?r&sentants C!c l'::uro~~e 22 sti;, 5-r: le.ur 
i>arlement remettent le problème dans son vfritable contexte cn t?nt que 
diff6rend bilatcral curoco-al:$rien. 

Il est &-ident que l'un des objectifs do C&~C c~u.îrrag~r -st 13 reckerchc 
d'un regain de syy?e,thie au sein Cc l'o)>inion yublicuc Znt5rnationïlc en 
prèsentant le Ilaroc SOUS l’asyxt de l’a~esseur, en vue de redorer le blason 
de nos adversaires ayk que leurs x-xsonres xLent XtC mis i, nu. 
ter,.catives seront toutes V~U&S 2 1'Schcci 

II. ilais, les 
car l’opicion pblicgx irli;er- 

nationale ne se laissera pas berner par des grossi?kcs mmoeuvres. 

Face aux agissements irresponsables Cies ~ouvermnts mauriteniens, et 
face z leur mfmvaise foi fia an-te, il est une seule chose que nous regrettons 
profond~Sment, ea sont les rG rcuseion8 a&=yatives que cette attitude ineonsi- 

nquera ?as d’avoir sur les peuples Lnarocain et nauritanien frkx 
ant de liens humains, religieux, linyuisticpes et culturels. A 

ni: pi.0 qutoffiz=me~ que les ~ouvcmmt~ mauritanieris et ceux 
ulent Fartent seuls l'entiare resosnzabilit6 de 12. dépxk,tior! 

stion dam la rétion et de tous les &velogy~ents qîli en d&ou- 

ITUP ne peut n quz le tlaroc a fait prtuve de beaucoup de gatienec et de 
suffi ent dz2 sa se et de eclmc face aux multi~$cs provoeatioas, et ce, 
afin r&serv@r s.nt que faire se eut, les liens de bon voisinez et 
de sauvegarder, dans toute la m+5ure du poosiblz, l’avenir des relations 
~rate~ell~~ entre les peuples maroeoin et naurltmien,~ 
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?T%.lé;grarune daté du 25 mrs 1-981, ,-.drersé ; I!. C;id Rhmed Ould ?nei jars, 
premier ministre de la llzuritanie, par :I. I!asti Bow,bid, prerlier 

miI!istrc ci; rhistre de la justice du iiaroc 

. . 
i I* 'I?nti Bouabid, premier ministre et ministre tic 1~. justice du Gotivcrnement 

Ju Royaume du h!arcc, R adrrss ii le 25 mars le t616~ramme suivant 2 
'!. Sid A!lmed Ould Bxeijar.? , ye?ier ministre de la TIGpublique islamique de 
!!curit&e : 

"I4onsieur le Prwier Iiinistre, 

La 1ocelitZ de Gut:ltat Zermour, Sit&e 1 ?' J::ir?it;> fin lr frOntii:re 
meroco-nauritanicnne ü î?j.t l'objet d'une attzquc le 24 îa':~; coGrz.nt, ;t 
6 h,yses &..I .yatil:, pal. Ü;~P colonne d? ~!ercsnzirrz {'ont Ir norhrc :I -tic esLi1.1,? . 
.I 3 OC0 ilOiX!lk?S. 

Les rxsei~le;:~n~; dont cI.ous disposons nous -crnlettcnt ri' 3ffixer zan:: 
risque d'erreur que les assaillants ont franchi la frontière mauritanienne, 
Trznant leur dbart 2 ;!nrtir de la localitc de ?3ir iTo$\rein, sitL<c en 

territoire r!axitanien. 

Cette attaque avait ct5 prGcGdG~; par unr c&!pagne txdancieuse diri& 
de ':oualrchott contre le F.oy:u?sf Cu iiaroc. Le -ouverneaent de Sa ikjest6 le 
Roi. avait, en Soi1 tery;X, dhoncé toutes ces calomnies et toutes ces zllé+tions 
mcrxion~èr~s attirant l'attention de l'o~inioi~ internationale sur le vérithlc 
cor-.plot qui se tramait dans le ITord-Gue$t africain et qui n'avait pour but 
que la d&tabilis&ion de 12 rggion. 

Les &.&xmcnts du 24 ;:ars sont venus corroborer le pin: de vue de mon 
yqe et &hontrer me le Cxxmwnement mauritanien s’est écart6 de sa position 
mintes fois rCitC&e et T)P.~ lui Pnotifiêe, tant 3r P’OW qu’a l’OUA, 
d’obererver une stricte ~;cutrpblit~ dans le conf%t du i!ord-Ouest africain. 

C!ette situation nouvelle einsi er&i-e dans nos ra~prts est d'une extrhe 
Wfité. En sus, c71c dhent Psmellcment les dkklarrtions qu? vou 
ites 2 L;a iGajest6 lc Roi lors de votre ri-;unioïn k Taief en ~r6senc 

p.i. Sebu Touré, ~~~~~d~~t de fa R@publique de Guian&. 

Le !lamc, qui entend exercez 50x1 droit naturcl de léf$tir-ie &éfense, ne 
restwa pas inactif. Il d&foiera tous les moyens 16 aux en sa p3I5 

I)ouP I?&so~e% %a sauve~rae de 5a souv@P~net~ et de son ht6 it.2 terrPtor%aP 

Fsua OSOpIS eepi.irer cy&% va.ls laeEUtCFe2 lcç eons&quêl~cc5 d'une &i-entuelfe 

la kurit&e avec les l.2 cneires et ql&? vous SauPez 

conc~usicns et les respo n aêesul.ent ûv 


